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Appel à la grève
le 17 mars !

Exigeons le retrait du projet 
de loi sur le code du travail.

Site CGT Cléon : cgtrenaultcleon.fr

Mobilisation contre le projet de loi 

sur le Code du travail.

15 000 manifestants à Rouen !!!



15 000 à Rouen, 6 000 au Havre (Ville morte, blocage

complet du Havre depuis le matin), 2 000 à Dieppe...

500 000 sur toute la France !!!

Une mobilisation comme nous n’en avions pas vu depuis

longtemps....

La colère s’exprime, celle qui ne se trompe pas de cible,

qui ne cherche pas de bouc-émissaires. Elle vise ceux qui

organisent l'exploitation des salariés, gouvernement et

patronat, main dans la main pour balayer d'un texte ce

qu'il restait des garde-fous arrachés par un siècle et demi

de luttes sociales.

Les salariés, les jeunes, mobilisés massivement, ont bien

compris la vraie nature du projet de loi El Khomri :

précarité et flexibilité pour tous.

Les manifestants exigent le retrait du projet de loi. 

Pas  « une amélioration, une discussion sur certains

articles, un rééquilibrage», comme le réclament certains

«partenaires sociaux».

« Soyons sûrs que si le patronat rétablissait
l’esclavage, certaines organisations syndicales
négocieraient le poids des chaines »...
Pour la CGT, aucun article de cette loi scélérate ne doit

passer, nous allons continuer d’exiger le retrait de ce

projet de loi.

Tous en grève le 17 pour exiger le retrait du projet de loi 



Le 17 mars, les organisations étudiantes et

les syndicats qui exigent «le retrait du projet

de loi», appellent à accentuer la pression et

à descendre dans la rue pour exiger le retrait

de ce projet de loi.

A Cléon, la CGT appelle à 2 heures de grève

minimum pouvant aller à la journée dans

toutes les équipes le 17 mars.

Les horaires des rassemblements  et manifestations

seront diffusées ultérieurement. 

Une fleur et une poignée de main c’est bien, 

un salaire décent pour vivre c’est mieux ! 
Informations tirées du bilan social: Rémunération moyenne brute imposable

pour 2015 en euros: 

- APR:                           Hommes: 2934       Femmes: 2435

- Employés:                      Hommes: 3346       Femmes: 2244

- Techniciens:                  Hommes: 3676       Femmes: 3146

- Ingénieurs et cadres:     Hommes: 5039       Femmes: 4000
Les chiffres pour les techniciens professionnels et la maitrise n’ont pas été donnés,

car non significatifs ? A coup sûr, ils sont aussi décalés.

85 questions étaient à l’ordre du jour... mais très peu de réponses !

1ère question: « Nous tenons à rappeler les obligations de la direction concernant
l’égalité entre les femmes et les hommes dans l’emploi et demandons l’application de
l’Article L 2323-57 du code du travail : Présentez-nous le plan d’action que vous
mettez en place ainsi que les objectifs que vous vous fixez pour assurer l'égalité
professionnelle entre les femmes et les hommes. Nous vous rappelons que ce plan
d'action doit être fondé sur des critères clairs, précis et opérationnels.» 
Réponse direction: «pas de réponse» !!

Inacceptable, il s’agit d’une obligation légale, la direction «doit» nous

présenter un plan de «rattrapage».

Cela s’appelle de la discrimination...

Commission égalité Hommes/Femmes du 8 mars 2016



Depuis janvier, les salariés

réclamaient des augmentations de

salaires dans la lignée de leur

mouvement du printemps 2015 qui

avait fait tache d’huile dans toute la

métallurgie turque. Après la décision

du gouvernement d’augmenter le

salaire minimum national de 1 000 à 

1 300 livres (soit environ 350 euros),

les travailleurs ont revendiqué que

l’ensemble des salaires soient

réajustés dans les mêmes proportions

pour tenir compte de l’inflation, qui

continue et ne cesse de ronger le

pouvoir d’achat.

Mais Renault a décidé de réprimer

sauvagement ce mouvement

naissant en licenciant 10 meneurs

des salariés et en annulant les

élections professionnelles prévues

le 29 février. Devant ces décisions

scandaleuses, les travailleurs se

sont mis spontanément en grève le

1er Mars et ont bloqué l’usine. C’est

alors que la police turque a tenté de

les déloger violemment. 22 salariés

ont été interpellés et les images

pourtant bien plus violentes que

celles des chemises arrachées des

RH d’Air France n’ont pas fait le

tour du monde, loin de là !

Visiblement, quand des ouvriers sont

victimes de la répression patronale et

gouvernementale, les médias trouvent

ça normal… 

La semaine dernière, des événements très graves ont eu lieu dans

l’usine Renault de Bursa en Turquie. 

Renault-Bursa : 

scandaleuse répression des salariés en lutte

Plusieurs dizaines de salariés ont été

licenciés suite à la manifestation, une

centaine a été mise à pied. Les autres

ont, pour l’instant, repris le travail

dans un climat de peur inadmissible.

Voilà comment Renault s’appuie sur

un régime de plus en plus autoritaire

pour museler ses salariés. Voilà

comment Renault tente de maintenir

des salaires au ras des pâquerettes

dans un pays pour pouvoir menacer

les travailleurs d’autres pays de

délocaliser la production.

Notre solidarité avec les salariés turcs

est totale. Solidarité face à la répression

scandaleuse qu'ils subissent et en

soutien de leurs revendications

salariales et démocratiques (pouvoir se

faire représenter par les délégués qu’ils

choisissent). Licenciements, annulation

d’élections, appel à la répression

policière, Renault n’a visiblement que

faire de « l’accord relatif au respect de

droits sociaux fondamentaux » que C.

Ghosn a signé pour les usines à travers

le monde. Nous vous informerons sur

les suites de ces événements et nous

ferons connaître largement cette

répression scandaleuse.

Halte à la répression !

Vive la lutte des salariés de Renault-

Bursa !


